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INTRODUCTION 

Au cours de la campagne de cha.lutage 1954-1955, nous avons eu 
l'occasion, en Adriatique, de faire quelques observations a.u sujet de la 
sardine (Sardina, pilchardus W a 1 b.), de l'anchois (Engraulis encrasicho
lus L.) et du maquereau (Scomber scombrus L.) ca.ptures au chalut par 
les batcau;, de !'Institut d'oceanographie et de peche ere Split, »B;os« et 
»Predv,odnik «, et surtout par le premier. Ces observations se rapport ent 
a la composition des prises, quant a la taille, a la repartition des sexes 
.et a l'etat dES gonades, Elles ont ete completees par les donnees recueillies 
au cours d'autres investigations. 

Ces trois especes font l'objet ,de notre peche saisonniere, a Ja lumiere, 
pour laquelle on utilise la senne tournante et la senne c6tier.e, d'avril a 
octobre principa:lement, pendant les nuits sans lune. C'est pourquoi les 
observations faites jusqu'a present, au sujet de ees poissons provenant 
<le.s peches 1au chalut dans l' Adriatique, sont rar,es ou inexistantes. C'est 
C:o tte raison qui m'a inci.tee a publier celles-ci. 

Je tiens i-ci a remercier Fabjan Grub i š i ć, expert a la section de 
t echnique des peches de l'Inst itut d'oceanographie et de peche, pour avoir 
mis a ma disposition les prises faites au cours de ses sorties et pour 
avo:ir enregistre la temperature et preleve les echantillons d'eau en vue 
de ce travail. J'exprime, egalement, ma gratitude aux capitaines Kvirin 
Primora c, commandant du »Bios«, et Gojko . Gosp o d n e ti ć, 
commandant du »Predvodnik«, qui, en l'absence de l'expert mentionne, 
se sont occupes des peches, des releves ,de temperature et du prelevement 
des echantillons d'eau. De plus, ils ont mis a ma disposition leurs obser
vati:m r, meteorologiques. 
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Je suis aussi l'obligee de Anton Z u pa n, collaborateur de l'Institut 
d'·oceanographie et de peche, dans le laboratoire duquel s'est effectuee la 
determination de la sa1inite. 

Merci, egalement, a l'equipage ,des deux bateaux et specialement a 
Ante Za n z e, maitre d'equipage du »Bios«. Je suis particulierement 
reconnaissante au pecheur de !'Institut, Nikola M 1 a di n o v, qui a. as
sume en mer, la partie technique du travail avec l'aide, au cours des pre
mieres sorties, de Ante Jo n č i ć, ex membre de l'equipage du »Bios« . 

Je suis surtout tres obligee envers Marija Lazim bat p:::mr l'aide 
apportee dans tous les travaux de laboratoire. 

LE MATERIEL ET LES METHODES 

Les peches ont eu lieu dans l'Adriatique moyenne et, dans une cer
ta,ine mesure seulement, dans la partie sud de cette mer, du 25 novembre 
1954 au 13 mars 1955, entre 5 et 20 h. ·•·) La duree de la traine a varie 
de 43 minutes a 2 heures 30 minutes, a une 'vitesse de 2,5 a 3 Nin. 

A l'occasion de certains coups de filet, il a ete possible d'enregistrer 
la temperature et d'effectuer des prelevements d'eau en vue de la deter
mination de la salinite et, ceci, entre 2 et 4 m du fond. On a, en effet, 
suppose que le poisson a ete pris pendant la traine et non au cours du 
halage du filet. Malheureusement, faute de temps, on n'a pu arriver a 
enregistrer la temperature et a prelever de l'eau a des niveaux differents. 
Pour la meme raison, il a ete impossible de le faire dans le cas de peches 
negatives en especes observees. 

Les captures, pour la plupart, nous sont parvenues conservees dans 
du formol a 4 % . Deux exceptions sont signalees par une remarque. Les 
prises moins abondantes· ont ete analysees tout entieres, tandis que des 
prelevements ont ete faits sur les plus .importantes. 

Le materiel examine a englobe 37 captures. Quant ,3.ux pri.ses 36 et 
37, n :::ms n'avon,s pu en savoir l'empla.cement et la date. Elles ont, en tout 
cas, eu lieu avant le 17 fevrier 1955. La peche 33 etait, en effet, consti
tuee par deux prises successives de la meme region. La capture 34 eta,.t 
composee de trois peches successives faites au meme endroit. Les donnees 
fondamentales sur les peches, soumises a notre examen, figurent sur le 
tableau I. La profondeur indiquee se rapporte au niveau auquel a ete 

*) Durant ce laps de temps, d'autres captures ont ete effectuees, mais elles 
etaient negatives en ce qui concerne n'importe laquelle des especes etudiees. 
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enregistree la temperature et preleve l'echantillon d'eau. Les chiffres 
entre parentheses ind!quent la profondeur moyenne sur l'.emplacement du 
chalutage dans Jes cas ou n'ont pasete relevees les donnees hydrologiques. 
A noter, ici, que toutes les peches de la reg,ion de Palagruž proviennent 
du meme endroit. 

Le temps a ete indique ,d'apres une echelle de onze degres en usage 
sur nos bateaux depuis le 1°' janvier 1955. Elle se presente ainsi: 

00 - Clair sans nuages 06 - Pluie 
01 - Nuageux jusqu'a la 1h du 07 Neige 

ciel 08 A verses, tempetes de neige 
02 - Nuageux jusqu'aux a;,, du ou de grele 

ciel 09 Orage 
03 - Ciel entierement couvert 10 Tonnerre et eelairs (avec 
04 - Brume - brouillard ou sans orage) 
05 - Pluie f,ine ou bruine 

En tout, ont ete examines 967 sardines, 237 anchois et 319 maque
reaux. 

Chez les especes etudiees, on a mesure la longueur totale . Pour la 
formation des series de classes de taille de 1,0 cm, les longueurs en milli
metres ont ete ramenees a la limite inferieure de la dasse. Les specimens 
endommages dont on ne pouvait mesurer la longueur totale ont ete r et e
nus pour ,l'analyse de la proportion des sexes et de l'etat des gonades , si 
toutefois cette derniere etait pos.sible. 

La determination • des stades de maturite a ete effectuee d'apres 
l'echelle empirique telle que nous l'avons employee jusqu'a present p::mr 
la sardine. 

Le diametre des oeufs intr.aovariens a ete mesure au microscope, a 
l'.aide du micrometre ocul:a.ir:e, et, ceci, apres un sejour assez long du 
materiel dans du formo! a 4 %. Ces mensurations ont porte sur la partie 
moyenne des ovaires. Les valeurs moyennes ont ete calculees d'apres les 
mesures de 50 oeufs dans l'ordre ou ils se presentaient, compte non t enu 
de leur degre de transparence, mais en eliminant ceux qui etaient 
deformes. 

Les recherches dont les resultats ont contribue a apporter plus de 
clarte dans les obser,vations recueillies ont porte sur des peches commer
ciales a l'etat frais. Elles ont englobe deux echantillons de captures de 
sar:dines a la s-2nne cotiere de fin decembre 1954 et de fin janvier 1955 
grr::mpant, au total, 313 exemplaires, neuf lots d'anchois pris a la senne 
tournante et cotiere en aout 1953, en mars, mai, juin, decembre 1954 et 
en avril 1955 comportant, en tout, 1391 specimens, ainsi que trois lots • de 
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maquereaux, dont deux pris ,a.u chalut d un au filet derivant, soit, au total, 
33 .exemplaires. L'analyse du poids des gonades et du rapport gonosoma
bque a porte .sur 120 anchois durant ,la campagne de peche 1954. Les; 
observations concernant le ,declenchement de la premiere maturite sexuelle 
chez l'anchois ,ont ete faites sur 127 exemplair.es de petite taille ,prove
nant de deux captur,es de ,la deuxieme quinzaine de juin et de la premiere 
moitie de juillet 1954, ainsi que sur 230 individus, parmi les plus petits, 
fournis par six peches effectuees pendant la seconde quinzaine de juin 
et au ,debut de juillet 1955. 

RESULTATS 

I. Sardina pilchardus W a 1 b. 

Sur les 37 prises examinees, 29 renfermaient de la sardine ( tabl. I) . 
Les captures de sardine ont ete, pour la plupart, analysees dans leur 
totalite, sauf les 5 et 10 sur lesquelles des prelevements ont ete effectues . 

Les donnees reportees sur le bableau II revelent une large amplitude 
des variations de la taille, soit de 9,0 - 19,0 cm. A l'interieur de chacune 
des captures, cette amplitude, en general, n'etait pas importante. 

De la sardine d'une taille reduite a ete notee dans les peches 2, 3, 5, 
9 et 10, c'est-a-dire dans celles qui provenaient des canaux de Split et 
de la Neretva. Dans la capture 3, du canal de Split, elle etait melangee 
a du poisson plus grand. Les pr,ises 1 et 33 indiquent, egalement, que, 
dans cette localite, il arrive aussi de rencontrer de la sardine de taille un 
peu plus elevee. Dans des captures 4, 6, 7, 11-15, 17, 18, 27, 30 et 35 
entrait du p ::i isson d'une taille notable. Ces .peches ont ,2u lieu a l'ouest 
de l'ile de Drvenik, dans la partie occidentale du canal de Hvar, a l'ouest 
de l'ile de Hvar, vers les iles Pakleni, sur la cote sud-ouest de file de 
Hvar, a l'est de l'il,e de Vis, dans la partie occidentale du canal de Lm
stovo, dans les carnaux de Mljet et de Koločep, ainsi que dans les parages 
de l'ilot de Paiagruž, c'est-a-dire, en majorite, a une certaine distance du 
littoral. Faisait exception la prise 27, effectuee a l'oue.st de Drv,enik, 
ainsi que la capture 35 du canal de Koločep, du 13 mars. Mais, dans cette 
derniere region on avait pris aussi, un mois plus tot, du poisson un peu 
plus petit, oomme l'indique la capture 32. 

On peut signaler ici que, en baie ,de Kaštela, il y avait, fin janvier, 
de la sardine encore plus petite que dans le canal de Split, ainsi ,qu'en a 
temoigne l'analyse d'une capture a la senne cotiere dont le mode etait a 
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11,0 cm. La presence du .poisson de petite taille a pu etre constatee, meme 
plus tard au cours de l'hiver, en baie de Kaštela, ce qui d'ailleurs s'etait 
produit egalement les annees precedentes (R. Muž ini ć, 1954). 

Si, cependant, on examine la taille de la sardine en fonction de la 
profondeur, on decouvre un lien entre les deux. Toutes les prises compor
tant des individus d'une petite taille provenaient d'une profondeur infe
rieure a 70 m. Par contre, les lots renfermant rdu poisson d'une taille 
remarquable, y compris celle de l'ouest de Drvenik, ont ete peches au-dela 
-de 70 m sauf la prise 35 du canal de Koločep. Entre la repartition des sar
dines suivant la taille, durant la periode de reproduction, et la profon
-deur, une certaine relation semble donc exister. Il convient ici de men
tionner • que G a mu 1 i n (1954) -a situe les regi•ons de ponte intensive de 
ce clupeide a une profondeur allant de 60 - 120 et, au plus, jusqu'a 
.150 m. 

En ce qui concerne la prise exceptionnelle 35 du canal de Koločep, 
on peut ici faire remarquer que, a une faible distance de cette region, pas-
.se l'isobathe de 100 m. • 

P 1 a na s et V ive s (1952) ont egalement observe chez la sardine 
,de la cote iberique orientale une certaine relation entre sa taille et la 
profondeur. Les e:xemplaires de chalut peches a plus de 30 brasses etaient 
plus grands que ceux des eaux moins profondes. 

Les resultats auxquels :on a abouti montrent, en tout cas, que des 
divergences locales de tailile existent dans la reg,ion ,exploree, meme en 
deho-rs de la saison de peche et qu'elles correspondent, en gros, aux dif
_ferences enregistrees en dehors de ce1le-ci (S. Muž ini ć, 1936; R. Mu
ž i n i ć, 1954) . Mais, elles paraissent, alors, etre plus accusees que pen
•dant la campagne sardiniere, ce qui est, probablement, conditionne par 
la difference de comportement ,entre le poisson adulte et immature. Les 
·immatures se tiennent a proximite du littoral, tandis que les repro
•ducteurs s'en ecartent a l'epoque de l,a ponte ainsi qu'en temoignent les 
recherches anterieures (R. Muž i n i ć, 1954) . Celles-ci ont montre aussi 
cque, au debut et tout a fait en fin de campagne ou meme apres, on peut 
trouver, a peu de distance du littoral, du po.isson de forte taille. En s'ap
puyant sur les resultats des marquages et l'analyse de la composition des 
-eaptures, on a conclu que l'apparition de la grande sardine, dans les 
canaux interieurs et au voisinage du littoral en general, est la conse
-quence du . deplacement des reproducteurs du large vers le littoral (R. 
Muž ini ć, 1950, 1952, 1954). C'est precisement ce mouvement qui, du
rant Ia saison de peche, adoucit les differences locales de taille et aboutit 
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au melange des exemplaires adultes et immatures. Les connaissances. 
acquises jusqu'a ce jour incitent a penser que, dans la population etudiee, 
on peut differencier une partie mobile representee par les adultes et une· 
autre presque stationnaire, non 1oin de la cote, comprenant les sujets. 
impuberes. 

La proportion des sexes a var,ie, dans les captures examinees, dans, 
de larges limites (tab. II). Les ma.les dominaient plus frequemment. Sur 
c867 individus, dont le sexe a ete determine, on a trouve 508 ma.les, soit 
58,6 % , pour 359 femelles, soit 41,4 %. Lors de recherches precedentes. 
(R. Mu ž ini ć, 1954), on avait enregistre, chez les sardines de chalut, 
une proportion de 63,8 % de ma.les, pour 36,2 % de femelles, đone un peu 
plus de ma.les. 

Sur le tableau III s,ont reportees les donnees relatives au stade de 
matur.ite sexuelle. Elles montrent, en preniier lieu, que, dans les captures: 
au chalut, on peut rencontrer aussi des sardines immatures et, ceci, non 
loin du httoral, đone en •eaux moins profondes, ce a quoi, d'ailleurs, on. 
pouvait s'attendre :d'apres la repartition de la taille. De plus, celles-ci se 
tenaient ordinairement separees des adultes. Dans les prises 2, 5 et 9, des· 
canaux de Sp1it et de la Neretva, seuls etaient representes des individus . 
immatures. Chez des exemplaires rares de ees peches on pouvait observer · 
le debut de l'activite sexuelle. En tout cas, de teJs specimens etaient par
venus a un degre avance de l'evolution sexuelle dans lia seconde quinzaine
de fevrier, c'est-a-dire dans les captures 32 et 33, des canaux de Koločep . 

et Split. 

La prise 3, du canal de . Split, du 27 novembre, presentait un melange· 
d'adultes et d'immatures. Un tel etat de choses a pu, d'ail,leurs, etre note 
a plusieurs reprises au cours des annees precedentes dans les captures de
l'arriere-saison a la senne tournante (R. Muž ini ć, 1954) . Un mel1ange 
de sardines adultes et immatures aurait du aussi etre constate, bien que· 
dans une tres faible mesure, dans la prise 10 du canal de la Neretva, du 
16 decembre. 

Les observations faites sur l'etat des gonades confirme đone ce que· 
nous venons de constater, quant a la difference de coniportement entre 
les rep:rioducteurs et les immatures, durant la periode de ponte. 

A en juger par les resultats obtenus pour les deux sexes, l'etat le· 
plus evolue des glandes sexuelles s'est manifeste 1dans les pr.ises 7, 11, 
12, 13 et 14. Les stades V et VI y etaient representes dans une proportion 
de 50 % au moins. Toutes ees peches etaient tlu mois de decembre et, 
principalement, de sa seconde quinzaine. On doit, cependant, signaler· 
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-que, en janvier, une capture unique de sar.dines au chalut a eu lieu, pour 
Jaquelle seules les donnees sur le sexe ont pu etre notees. En tout cas, les 
investigations precedentes ont revele que le stade V peut dominer en fin 
decembre et en janvier (R. M. užini ć, 1954). Elles iont aussi accuse, 
en 1952-'-1953, le maximum de poids des gonades et le rapport gonoso
matique le plus eleve chez Ia sardine de 15-17 cm en fin decembre, ainsi 
que la diminution de ees valeurs chez les sujets de 13-15 cm entre le 
•debut de janvier et la mi-fevr.ier. 

Les captures 7 et 11-14 qu1 traduisent une activite sexuelle maxi
ma, dans la region exploree, proviennent de ,la partie occidentale du canal 
de Hvar et des parages uuest de l'ile de Hvar, c'est-a-dil'.e de la region 
-que Gamu 1 i n (1954), d'apres ses recherches planctoniques, a ·englobee 
dans une aire de ponte de la sardine. 

La comparaison de l'etat des glandes sexuelles, femelles et ma.les, 
·est difficile a realiser, le materiel etant conserve dans le formol. 11 est 
tres probable que c'est la raison pour laquelle un certain nombre d~ ma.les 
a du etre classe au stade V au lieu idu VI. 

Le fait d'avoir observe dans ees prises relativement plus souvent 
le stade VI qu'auparavant n'est pas, en tout cas, denue de signification. 
Sur la totalite des femelles examinees, celles qui presentaient ce stade 
etaient dans une proportion de 13,7 %. A noter, cependant, que, a l'inte
rJeur de notre staJde VI, il a ete possible d'etablir au microscope des dif
"ferences notables dans le degre d'evolution des oeufs entre les individus, 
"bien que tous les ovaires, ,dans ce stade, aient presente un aspect vitre 
-et que les oeufs y soient apparus translucides. Au microscope, on a etabli 
-que la transparence de ceux-ci n'efait pas complete chez tous 1es sujets 
et que leur taille variait de fagon notable. Chez cartains d'entre eux, le 

·globule d'huile, .dans les oeufs, etait indiscernable. En tout cas, a l'etat 
conserve, le diametre des oeufs depassait 500 1--i - Au co~rs de la determi-
nation macroscopique de l'etat des gonad.es, nous avons tente de diffe
.rencier le stade V-VI du stade VI, mais au microscope nous avons con
:state l'echec de cet essai. 

Sur le tahleau IV figurent les donnees relatives au diametre dea 
-oeufs intraovaries chez les specimens dont l'etat des glandes sexuelles, 
·a· 1•examen macroscopique, a ete classe dans le stade VI, exception faite 
pour trois femelles _de la capture 14 dont les gonades, par erreur, n'avai
ent pas ete conservees. Ces donnees montrent, a l'interieur de chaque 
capture, des variations de la taille des oeufs entre des limites etroites, 
Elles etaient les plus accusees dans la capture 33 qui comportait un indi-
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vidu aux oeufs notablement plus petits que chez les autres. Cette parti
cularite est peut-etre due au fait que cette peche etait composee de deux 
prrses successives. Cependant, la prise 14 englobait aussi trois individus. 
dont les oeufs accusaient des valeurs un peu aberrantes du diametre, tan
dis que chez les autr,es celles-ci etaient .tres sembl,a.bles. En tout cas, i'etat. 
observe pourrait indiquer une certaine simultaneite du developpement a 
l'interieur ide la derniere phase de maturation. 

11 convient de noter que les captures accusent des differences en ce 
qui concerne la tame des oeufs, Sur le tableau V figurent les valeurs. 
moyennes du diametre des oeufs pour les individus au stade VI. Les peches . 
sont classees d'apres l'heure a laquelle elles ont eu lieu, et, pour permettre
de s'orienter plus facilement, on a pris le milieu ide l'intervalle au cours 
duquel a ete effectuee la traine. Ce tableau renferme aussi les indications 
sur le coucher du soleil et la fin du crepuscule, ainsi que celles : qui concer
nent le .temps. Les d!onnees sur le diametre des oeufs montrent que ceux-ci 
etaient, en general, de taille superieure plus tard dans la j,ournee. Faisait. 
exception la prise 3 comportant les specimens dont les ovaires contenaient 
des oeufs de taille r,elativement reduite, les plus petits que nous ayons 
eu l'occasion d' observer dans les peches examinees. 11 est interessant de 
constater que les oeufs, chez les individus appartenant a cette capture, · 
eta,ient plus translucides qu'on aurait pu s'y attendre d'apres leurs .. 
dimensions. 

A signaler que les prises 12, 13 et 14 avaient ete -effectuees dans la 
meme region et, ceci, en l'espa;ce de quelques jours, de plus, les deux der
nieres a la meme date, mais a des heures differentes. Les observations 
se rapportant a la taille des oeufs nous donnent l'impression que leur· 
diametre, a l',interieur des ovaires, est d'autant plus grand que la peche 
a eu lieu plus tard id.ans la journee. Il n'est pa:s exclu que l'expulsion des. 
oeuf murs soit liee a un moment determine de la journee et que ce proces
sus ait eu lieu, pendant la seconde quinzaine de decembre, le soir, vers la 
fin du crepuscule ou peut-etre meme apres. C'est peut-etre la raison pour
laquelle on a rarement, auparavant, rencontre le stade VI chez la sardine. 
On peut mentionner ici ,que, dans une prise a la senne cotiere, du 29 de
cembre 1954, provenant de la partie littorale du canal de Drvenik. qui 
comptait 179 exemplaires, 11 appartenaient au stade VI, soit 6,1 % . Au 
dire <les pecheurs, le poisson aurait ete capture a 14 h . Par mensuration 
du diametre des oeufs intraovar.iens de ees exemplaires on a etabli une 
valeur moyenne oscillant entre 0,806 et 0,866 mm, ainsi qu'une moyenne 
glrobale rde 0,844 mm, comme le montre le tableau VI. La derniere valeur· 



No. 13. 11 

est egale a celle notee pour la prise 13, du 20 decembre 1954, pechee a peu 
pres a la meme heure (tabl. IV et V). 

En relation avec cette constatation, on peut mentionner les observa
tions recueHlies au sujet de l'apparition de chacun des stades embryon
naires de la sardine au cours de la journee par G a m u 1 i n et H u r e 
(1955), dans l'Adr,iatique moyenne, au debut de decembre 1953 et durant 
la premiere quinzaine de mars 1954. C.es auteurs ont remarque que les 
premiers stades embryonnaires apparaissent, exclusivement, av,ant minuit, 
d'ou ils ont conclu que la sardine emet ses produits sexuels seulement a 
un moment determine du jour. D'apres eux, ce serait .entre 18 et 22 h, en 
decembre et entre 19 et 24 h, en mars. 

II. Engraulis encrasicholus L. 

Sur 37 prises, 16 renfermaient des ancho,is (tabl. I). Ces prises ont 
ete, pour la plupart, analysees d.ans leur totalite. 

Les donnees reportees sur le tableau VII accusent une amplitude 
notable des variations de la taille, a savoir de 8,0 - 18,0 cm. A l'interieur 
de chacune des captures, cette amplitude etait, d'ordinaire, tres faible . 

LE:s peches 2, 3, 5, 9, 10 et 33, des canaux de Split et de la Neretva, 
comportaient idu poiss Jn de petite taille. Dans la prise 3, du canal de Split, 
il etait melange a du gros poisson, alors que, dans les captures 6, 15, 21, 
26, 36 et 37 on a trouve de l'anchois de taille remarquable. Celles-ci avaient 
ete peche.es a l'ouest de Drvenik, dans la partie occidentale du canal de 
Hvar, sur le rivage sud-ouest de -l'ile de Hvar et a proximite de l'ilot d.e 
Palagruž, d:onc pour la plupart, a une certaine distance du littoral. L'uni
que exception a ete la capture 26 qui a eu lieu a l'ouest de l'lle de Drvenik . 

Les donnees r.ecueillies temoignent donc de l'existence de ,differences 
locales, quant a la taille, semhlables en tous points a celles notees chez la 
sardine. Pres du littoral, l'anchois etait, en effet, plus petit qu'a une cer
taine distance vers le large. On peut signaler ici que, en baie de Kaštela, 
au debut de de:cembre 1954, on a ramene a la senne cotiere de l'anchois 
de taille encore moindre, dont le mode, a l'etat frais , etait a 9,5 cm. En 
faveur de ceci p,laident egalement certaines de nos observations ante
rieures. En mars 1954, une telle prise, de la baie de Kaštela, a.vait son 
mode a 11,0 cm et une autre, du meme mois, mais d'une date un peu 

·ulterieure, a 12,0 cm. 

LeE rense,ignements concernant la pr-ofondeur a laquelle ont ete ef
fectuees les peches mentionnees indiquent un certain rapport entre • ćelle-ci 
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et la taille de l'anchois, iJdentique a celui etabli chez la sardine, malgre les 
differences physiologiques entre les deux especes. Ce rapport explique la 
presence d'anchois de grande taille a l'ouest de Drvenik, c'est-a-dire par 
un fond de 120 m. 11 semble qu'a la comprehension d'un tel comportement 
de l'anchois, par rapport a la profondeur, puisse contribuer, dans une 
certaine mesure, la oonclusion de F age (1911), d'apres laquelle la mi
gration saisonniere de ce poisson, des couches superficielles vers la pro
fondrnr, revelee par les captures au chalut, soit conditionnee par la 
recherche d'une temperature minima de 13° C indispensable a l'evolution 
des elements sexuels. 

Nos observations anterieures au sujet des prises a la senne tournante 
et a la senne cotiere ind.iquent, cependant, que, durant la campagne de 
peche, il arrive, a proximite tlu littoral, de prendre des exemplaires de 
taille notable. C'est ainsi que vers la mi-aout 1953, dians le canal de Brač, 

on a pu enregistrer la longueur modale de 15,5 cm. De l'anchois de taille 
semblable a ete aussi observe, en ce lieu, dans la seconde quinzaine de juin 
1954. Autrement, en mai et juin 1954, on a pu etablir la presence de 
grands poissons dans la region des iles de Vis et Biševo, ainsi que dans 
Ja partie nord-ouest de l'ile de Hvar. Leur taille modale atteignait 16,5 cm. 

Les peches comportant un nombre un peu plus eleve d'exemplaires 
presentaient une repartition equilibree des sexes. Sur un total de 237 spe
cimens examines, on a trouve 124 ma.les, soit 52,3 %, pour 112 femelles, 
soit 47,3 %, et un hermaphrodite.*) 

Examinees a l'oeil nu, les gonades des sujets etudies ne manifestai.ent 
pas de symptomes d'.activite sexuelle. Cependant, au microscope, dans les 
ovaires de certains d'entre eux, des janvier et parfois meme en decembre, 
parmi les oocytes translucides, plus ou moins isodiametriques, on pouvait 
en discerner d'autres, ovales, encore toujours translucides :dont les plus 
petits mesuraient 100 ,u de diametre. Au mois <le fevrier, il etait possihle 
de remarquer aussi des oocytes ovales, plus grands, de teinte plus foncee . 
En s'appuyant sur cette observation et sur les donnees concernant la pe
riode de ponte ,de l'ancho.is dans -la region exploree, on peut conclure que 
la phase de maturation sexuelle, chez ce poisson, a une longue duree et 
que son debut est tres lent. Sur la periode de reproduction de l'anchois 
adriatique nous disposons des donnees suivantes. Fin mai, en juin, juillet 
et aout 1954, nous avons ete a meme ,de noter, chez l'anchois de la Dalma
tie moyenne, des stades de maturite tres avances. Durant ees mois, le 

,:,) Celui- ci fera l'objet d'une description a part. 
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poids des gonades et le rapport gonosomatique ont accuse des valeurs 
elevees. Ces observations cadrent avec les renseignements sur J.'apparition 
des oeufs d1'anchois dians le planet-on. Lors de recherches planctoni
ques, effectuees dans le canal de Split en 1939-1940, Gamu 1 i n (1940) 
a constate que les oeufs ont apparu durant la seconde quinzaine d'avril 
et se sont maintenus jusqu'a la fin d'aout. Selon des observations ante
rieures relatives a l'anchois adriatique (S y r s ki, 1876; Gr a e f f e, 
1888; Sti a s n y, 1910) la pante de ce poisson coincide avec ·les mois 
d'ete. 

Toutefois, l'evoluti,on sexuelle subit par la suite une acceleration com
me le prouve l'analyse de l'etat des gonades d'une prise a la senne tour
nante de la seconde moitie d'avril 1955. A cette epoque, la majeure par
tie des .anchois de 14,0 cm et au dela etait caracterisee par des stades 
avances de maturi te (stade IV et, dans une certaine mesure, V). P,ar 
contre, chez les femelles de taille inferieure a 13,0 cm, du meme lot, les • 
sta;des les plus frequents ont ete I et II, tandis que -certains males pre~ 
s.entaient meme le stade III. Ces faits impliqueraient đone, a l'interieur 
de la periode de reproduction, une precocite des individus de taille supe
rieure. Mais, cependant, nous avons la preuve que tous les anchois, meme 
les plus petits, dont la taille a varie de 9,0 a 10,0 cm, parviennent ·aussi 
a la puberte, 1durant cette peri,ode, dans les donnees concernant le declen
chement de la premiere maturite sexuelle. Les resultats de l'analyse de 
l'etat des gonades, chez les specimens les plus petits de deux captures 
faites durant la seconde quinzaine de juin et la premiere moitie de juillet 
1954, ont revele, chez tous les 54 exemplaires de 130-139 mm et chez 
tous ceux de 120-129 rrim, au nombre •de 67, les symptomes d'une activib 
sexuelle intensive. Ce fut aussi le cas pour les six appartenants a la classe 
de taille de 110-119 mm, parmi lesquels le male le plus petit mesurait 
111 et la femelle la plus petite 114 mm. Ces poissons procedaient de la 
saison precedente de reproduction et, probablement, de sa phase termi
nale. Signalons ici que la valeur des tailles les plus reduites notees durant 
la seconde quinzaine de mars 1954 a varie entre 76 et 79 mm. 

Chez les exemplaires les plus petits de trojs prises, effectuees au 
cours de la seconde quinzaine de juin et la premiere moitie de juillet 1955, 
des stades aussi evolues ,ont ete egalement observes. Parm1 ceux-ci, 165 
mesuraient de 120-129 mm, 61 de 110-119 mm et 4 de 100-109 mm. 
Le male le plus petit mesurait 103 mm et la femelle la plus petite 109 mm. 

A n dre u et Rod r i g u e z - Rod a (1951) attribuent a l'anchoi_s 
de la cote iberique orientale une taille minima de .111 mm, lors de l'appa-
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rition de la pr.emiere maturite sexuelle, chez les ma.les, et de 117 mm, 
chez les femelles . 

Le fait que chez l'anchois de taille plus elevee la maturation sexuelle 
commence plus tot au cours de la periode de reproduction a ete constate, 
~n Mediterranee, par F age (1911), An dre u et R o ;dri g u e z - R o
d a (1951), Bas et Mora 1 e s (1954) et, dans l'Atlantique, par F u r
n e, sti n (1945) et A n •dre u (1950). 

III. Scornber scombrus L. 

L'etude du maquereau n'a commence que le 15 decembre 1954. Depuis 
cette date, 30 prises ont ete examinees dont 17 contenaient du maquereau 
{tabl. I). Les prises 15, 16 et 23, de l'ilot de Palagruž, ne sont, a vrai ,dire, 
que des echantillons, ce qui n'est pas le cas pour les autres qui compor
taient un p-ztit nombre d'exemplaires. Il convicnt de signaler que les lots 
16 et 23 ont ete analyses a l'etat fr.ais. Le dernier n'etait pas suffisam
ment representatif, etant donne qu'on s'etait efforce d'obtenir le plus pos
sible d'individus de tres petite taille aux fins de conclusions sur le declen
chement de la premiere maturite sexuelle. 

A l'examen du tableau I il ressort que toutes les peches renfermant 
le maquereau ont ete effectuees a une profondeur qui depassait 70 m, 
c'est-a-dire d'ordinaire un peu plus loin ide la cote. On peut mentionner ici 
que G a u s. s - G a r r a d y a trouve les oeufs de maquereau seulement 
au -dessus de fonds variant entre 90 et 120 m. 

Sur le tableau VIII sont enregistre.es les donnees concernant la tame 
et la repartition des sexes. Elles montrent, pour la totalite du materiel 
etudie, une amplitude notable ,des variations de la longueur, c'est-a-dire 
de 14,0-26,0 cm. De meme que chez la sardine et l'anchois, cette ampli
tude a ete faible a l'interieur de chacune des captures. 

Dans les prises comportant un nombre un peu plus grand de speci
mens, les sexes eta,ient presque egalement repartis. Sur un total de 319 
individus examines on a trouve 165 ma.les, soit 51,7 %, pout· 154 femelles, 
soit 48,3 %.' Par consequent, le · maquereau ."ae chalut, comme aussi l'an
chois, presente une proportion equilibree des deux sexes, contrairement 
a ce qui se produit pour la sardine. 

Sur le tableau IX se trouvent les resultats de l'analyse de l'etat des 
gonades. Ceux-ci montrent que decembre a marque la phase de prematu
ration, do:n.t il est, d'api-es le materiel etudie, impossible de preciser le 
debut. La progression rapide de l'evolution sexuelle, durant la periode 
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comprise_ entre le 21 decembre 1954 et le 5 janvier 1955, accusee par les 
lots 16, 19 et 20, ne semble par etre effective. Elle pourra1t s'expliquer 
en partie par la difference de taille du poisson. Les donnees sur l'etat des 
gonades, en fonction de la longueur, dans le prelevement 16, figurant sur 
le tableau X, plaident en faveur de cette hypothese. Le poisson de taille 
superieure a, en effet, pres.ente, pendant la phase de prematuration, des 
gla:ndes sexuelles plus evoluees que le poisson de taille inferieure. Rap
pelons ici que A n dre u et R o d -r i g u e z - Rod a (1953) avaient note, 
chez les exemplaires plus grands du maquereau de la cote iberique orien
tal~_ l'accroissement plus precoce du poids des gonades que chez les plus 
pstits. 

Le maximum d'activite sexuelle se manifestait en janvier. Parmi 
toutes les femelles examinees, au cours de ce mois, 26,9 % etaient au sta
des VI. Rappelons que le stade VI avait ete caracterise par la presence de 
gros oeufs dont le diametre, apres sejour dans le formol a 4 % , d'1a.pres 
<les donnees d'orientation, oscillait entre 0,860 et 1,250 mm, bien que 
ceu,x-ci aient ete relativement peu nombreux et disperses parmi des 
oocytes opaques, plus petits. En aucun cas, les oeufs bien developpes ne 
_presentaient, dans les ovaires, une formation serree. Parfois seulement, 
on a pu, a l,a, partie superieure des ovaires, .en idistinguer un certain nom
brc disposes en formation dense. Chez quelques individus, il n'a pas ete 

• possible de discerner de gros oeufs a la surface des ovaires mais seulement 
apres les avoir ouvert, c'est-a-dire au cours d'un examen ulterieur plus 
.approfondi des gornades. D'ailleurs, apres un tel .examen la frequence des 
stad€s V et VI exigeait encore quelques corrections. 

I1 semble donc que, en Adriatique, le maquereau ne ponde pas ses 
-.oeufs en une seule fois, semblable en ceci aux maquereaux mediterraneen 
-et atlantique (Mo ore, 18~9; Steve n , 1949; A n dre u et Rod r i-
g u e z - R o d a, 1953). Il est possible meme que certains de nos exem
_plaires au stade V aient deja expulse une partie de leur oeufs. 

On peut difficilement, d'apres notre materiel, tirer des c-onclusions 
:sur le cours ulterieur de l'activite sexuehle. En mars, aucune capture n'a 
-eu lieu. Les prelevements effectues sur trois peches commerciales de la se
cond,e quinzaine d'avril, dont"une provenait de la. baie de Kaštela, l'autre du 
·sud de Drvenik et la troisieme des parages s'i-tues entre l'ile de žirje et l'ilot 
de Jabuka, ont traduit l'absence d'activite sexuelle. Chez certaines femel
les on a pu constater, dans les ovaires, des symptomes de degenerescence, 
tandis que chez d'autres de tels changements n'existaient pas. La tai1le 
des specimens etudies variait de 188 a 305 mm. 
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S y r s ki (1876), Gr a e f f e (1888) et Ga u s s - Gara d y (1909) 
mentionnent egalement que le maquereau adriatique se reproduit l'hiver .. 
Se 11 a et Ci a c ch i (1925) trouvent que le debut de la periode de ponte. 
du maquereau, en Mediterranee, se situe dans la seconde moitie de jan
vier. Chez le maquereau de la cote occidentale de l'Istrie, Li s s n e r 
(1939) constate, en novembre, des gonades au stade III et suppose que la 
maturation des produits sexuels doit s'accomplir rapidement. Resumant: 
les observations recueillies jusqu'a ce jour, Li s s ne r conclut que la pe
riode de reproduction du maquereau, en Mediterranee, debute fin janvier 
et dure jusqu'a la f.in d'avril ou. le commencement de mai. A n dre u . et 
Rod r i g u e z - Rod a (1953) ont; en 1951, trouve l'etat des glandes. 
sexuelles le plus avance, chez le maquereau de la cote iberique orientale, 
entre janvier et avril. 

Il est, en tout cas, significatif que tous nos exemplaires, ,meme les. 
plus petits, examines en janvier, aient presente des signes d 'activite 
sexuelle. Le male de plus petite taille, trouve dans cet intervalle de temps, 
accusait 157 mm de longueur, a l'etat frais, et le stade IV. Chez la femelle 
la plus petite on a note, a l'etat frais, une longueur de 158 mm et le stade· 
V. Des specimens de taille si reduite ne pouvaient etre issus que de la. 
saison de ponte precedente. Li s s ne r (1939) a eta.bli que le maquereau 
adriatique atteint, au cours de sa premiere annee, une longueur de 16-18 
cm. A en juger par les resultats de nos recherches, il semble que cette lon
gueur puisse etre encore moindre (tabl. VIII). La cohclusion de Li s s ne r, 
ainsi que la notre, a ce point de vue, ne s'acco.rde pas avec les resultats. 
des investigations effectuees sur la cote iberique orientale (A n dre u 
et Rod r i g u e z - Rod a, 1953), d'apres lesquels le maquereau, des 
12, fin de sa premiere annee, mesure de 20 a 24 cm. 

A sujet de l'apparition de la premiere maturite sexuelle, chez le 
maquereau adriatique, nous ne possedons, jusqu'a present, que l'obser
vation de Li s s n e r (1939) effectuee sur 45 jeunes individus captures. 
sur Hrvatsko Primorje (Kva.rner), fin decembre• 1929 et debut janvier 
1930. Chez ees specimens, conserves dans du formo!, l'auteur a etabli 
une taille moyenne corr.igee de 18,25 cm. Parmi ceux-ci, on comptait 191 

ma.les et 26 femelles . Tous ees exemplaires, a l'exception des deux ma.les 
fes plus petits, appartenant seuls au groupe de taille de 16,0 cm, mani
festaient les symptomes d'activite sexuelle, d'ou l'auteur en a conclu:. 
que le maquereau adriatique, au moins pour une part, parvient a la pu
~erte apres sa premiere annee accomplie. Nos resultats nous autorisent 
a supposer que ceci est valable pour tous les individus. 
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Selon les observations de A n dre u et Rod r i g u e z - Rod a 
(1953); le maquereau de la cote iberique orientale parvient a sa pre
miere maturite sexuelle a la fin de sa premiere annee, mais alors s,a taille 
est, d'apres leur conclusion, superieure a celle qu'on a pu constater en 
Adriatique. Le plus petit male en cours d'activHe sexuelle, enregistre 
par les auteurs, mesurait 205 mm; la femelle la plus petite, dans le meme 
etat, avait 213 mm. 

La taille du maquereau atlantique lorsqu'il parvient a la puberte est 
notablement plus elevee. Le Ga 11 (1950) considerait que chez c.e scom
bride la premiere maturite sexuelle se manifeste quand il atteint et de
passe 26-28 cm. S.elon S t e v e n, cette longueur est un peu plus grande. 
Cet auteur a, en effet, trouve que 53 % des excmplaires de 28 cm pre
sentaient les s~gnes de l'activite sexuelle. 

En tout cas, l'etat des gonades observe dans nos prises 19,20 et 23 
nous incite a conclure que celles-ci ont ete effectuees· sur l'emplac.ement 
meme de l'aire de ponte. Toutes provenaient des parages de l'ilot de P-a
lagruž. La profondeur a laquelle a dra.gue le filet depassait un peu 100 
m (tabl. I). La temperature notee s'elevait legerement au-dessus de 
14° C. La salinite etait de 38,75 %o. 

Nous reportons ici les donnees concernant la temperature et la sali
nite, enregistrees le 25 janvier 1955 12 Nm au nord de l'.ilot de Palagruž.*) 

Profondeur Temperature Salinite 
o m 14,38° C 38,53 %o 

10 14,52 38,57 
20 14,31 38,51 
30 14,28 38,57 
50 14,15 38,53 
75 14,00 38,55 

100 14,03 38,62 
125 13,78 38,60 
170 11,65 38,82 

Les chiffres indiques montrent que la ponte tlu maquereau, dans la 
region exploree, avait lieu par une temperature qui seulement dans les 
couches les plus profondes s'abaissait au-dessous de 14° C et,/par une 

*) Ces donnees, non encore publiees, ont ete mises gracieusement a notre 
disposition par les chercheurs du Laboratoire d'hydrophysique de l'Institut d'oc{!a
nographie et de peche, ~1 Split, Anton 2 ,'l.l p il n et Mira •1Z o·r e, ce do4t B!)LLS les re
mercions a,ussi iei. 
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sali11ite superieure a 38,5m{,n, Des recherches ulterieures fero11t con11a1tre 
l'amplitude des variations des co11ditions hydrologiques de la po11te de 
ce scombride. 

Se 11 a et Ci a c ch i {1925) mentionne11t que des oeufs de maque
reaux, . da11s la mer Tyrrhenie11ne, ont ete trouves dans des couches d'eau 
a temperature oscillant entre 13,80 et 15,11° C, avec une moyenne de 
14,35° C. Andreu et Rodriguez-Roda {1953) inciiquent que les 
moyennes mensuelles de temperature de surface, pendant la periode 
d'activite s:exuelle inte11sive; chez le maquereau de la cote iberique orie11-
tale, ont varie entre 12,6 et 14,2° C. 

Li s s ne r {1939) signale que la salinite, a l'epoque de la ponte du 
maquereau, dans la mer Tyrrhenienne, a du depasser 38 %o. F u r 11 e
s ti 11 {1939) constate que les oeufs et les larves du maquereau atlan
tique ne se renco11trent que lorsque la salinite est voisine de 35,50%n ou 
au-dessus . Cet auteur en conclut que la pante de cette espee:e, dans l' Atlan
tique, est liee au mouvement des eaux transgressives. 

11 convient, en tout cas, de mentionner que Li s s ne r {1939), en 
basant sur les oeufs trouves dans le plancton par Gr a e f f e At Ga u s ,c-, -
G a r a d y, a des1gne comme une aire cte ponte au rna.quereau, dans 
i'Adriatique, la baie de Rijeka, le Kvarner et la partie septentrionale du 
Kvarner,ić, tout e11 supposant, d'apres les conditions hydrologiques, l'exi
stence d'autres frayeres dans l' Adriatique, moyenne et meridionale. 

Ce que nous avons observe sur l'etat des gonades, dans les lots 14, 
15, 16 et 23 colllportant un nombr.e un peu plus eleve d'exemplaires, in
dique des stades de maturite plus evolues chez les ma.les que chez les 
femelles . A noter que A n dre u et Rod r i g u e z - Rod a. (1953) ont 
etabli l'apparition plus precoce du maximum de poids des gonades chez 
le maquereau male ·que chez la femelle, sur la cote iber.ique orientale. 

DISCUSSION DES RESULTATS 

Les recherches ayant porte sur la sardine, l'anchois et le maque
reau de chalut, de la fin de l'automne et de l'hiver, ont decele une ampli
tude notable des variations de la taille chez ees especes. P,our les deux 
premieres, on a pu etablir meme des differences locales en ce qui concer
ne ce caractere. Au vois inag-2 du littoral, exception faite pour la region 
de l'ile de Drvenik et du canal de Koločep, il nous a ete donne, en effet, 
de noter de la sar_dine plus petite qu'a une certaine· distance du rivage, 
com.me c'est aussl le cas pendant la campagne · sardinier:e (S . . Muž i-
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u i ć, 1936; R. Mu ž i n .i ć, 1954). Les divergences locales obs.ervees tra
duisent une certaine relation entre la taille de la sardine et la pr,ofon
deur a laquelle elle a ete pechee. Du poisson d'une longueur n·otable a ete 
capture, en effet, exclusivement au dela de 70 m. L't0rigine des divergen
ces enregistrees se trouve, semble-t-il, dans la difference d.e comportement 
entre la sardine adulte et immature. Deux faits etayent cette hyppothese, 
a savoir que ,en baie de Kaštela, on a rarement rencontre des exemplaires 
a un stad~ avance de maturi te (R. Mu ž i n i ć, 1954) et que les regions 
de ponte ihte~sive de ce clupeide accusent une profondeur de 60-120 
et, au plus, de 150 m (Gamu 1 i n, 1954). En outre, l'analyse de l'etat 
des gonades, dans les ca.ptures de chalut examinees, a m'.lntre que les im
matur.es se tenaient non loin du littoral, soit dans des eaux moins profon
des, et, d'ordinaire, separes des reproducteurs. 

11 semble que les differences relevees soient un peu plus accusees 
qu'elles ne b sont, d'ordinaire, pendant la saison de peche, epoque 011 

elles diminuent sous l'influence du dzplacement des adultes, de la haute 
mer vers le littoral, ainsi que l'ont montre les resultats des marquages et 
de l'analyse des peches (R. Muž ini ć, 1950, 1952, 1954) . 

Les divergences locales dans la taille de l'anchois etaient tres voisines 
de celles notees chez la sardin~, malgre l'etat physiologique differ.ent 
de ees deux poissons. 

Le maquereau a ete peche seulement a une profondeur au-dessus 
de 70 m. 

Dans la repartition des sexes s'est manifestee une certaine differenc3 
entre la sardine, d'une part, et l'anchois et le maquereau, d'.autre part. 
Chez la sardine, sur le chiffre total des individus etudies les ma.les etaient 
represe_ntes par 58,6 % et les femelles par 41,4 %. La proportion des 
ma.les etait donc plus faible que -lors des analyses precedentes de captu
res au chalut (R. Muž ini ć, 1954). L'anchois et le m11,quereau etaient, 
par contre, caracterises par une proportion des sexes bien equilibree. 

Les gonades les plus evoluees ont pu, chez la sardine, etre observees 
en decembre et, principalement durant la seconde quinzaine, ce qui cadre 
avec les observations anterieures (B,. Muž ini ć, 1954). Mais, le mate
riel de janvier etait insuffisant et impropre a l'etablissement de conclu
sions sur ce sujet. 

Les peches ayant revele un maximum d'activite sexuelle provenaient 
de la partie occidentale du canal de Hvar et de l'ouest de l'ile de Hvar, 
c'est-a-dire de la regi-on que Gamu l ,i n (1954), d'apres ses recherche~ 
planctoniques, a englobe dans une aire de ponte de la sardine. 
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Les donnees relatives a la taille des oeufs dans les ovaires des sar
dines au stade VI pourraient traduire une certaine simultaneite de deve
loppement a l'interieur de la derniere phase de maturation, comme aussi 
l'emission, par ce clupeide, de ses produits sexuels a un moment deter
mine du jour. Il semble que ce processus ait lieu, durant la seconde 
quinzaine de decembre, vers la fin du crepuscule ou peut-etre meme apres . 
On a đone pu confirmer la conclusion que Gamu 1 i n et H u r .e (1954) 
ont tiree :de leurs recherches sur l'apparition de chacun des stades em
bryonnaires de la sardine, d'apres laquelle la ponte de celle-ci serait liee 
a un moment donne de la journee. 

L'analyse de l'etat des gonades de l'anchois a montre que l'evolution 
sexuelle de cette espece ava't deja commence en janvier et meme en de
cembre chez certairis exemplaires et qu'elle progressait tres lentement. 
D'autres investigations ont permis de conclure que celle-ci s'accelere par 
la suite et que, dans la phase de prematuration, les gonades, chez le pois
son de forte taille, sont plus evoluees. Ces recherches nous ont appris, 
egalement, que l'anchois parvient a la premiere :maturite sexuelle a la 
fin de sa premiere annee. Les exemplaires en cours d'evolution sexuelle, 
les plus petits que nous ayons notes, mesuraient 103 (male) et 109 mm 
(femelle). 

La maturation plus precoce des anchois de plus grande taille a ete 
remarquee aussi par d'autres auteurs en Mediterranee (F a. g e, 1911; 
A n dre u et R o dri g u e z - R :od a, 1951; Bas et Mora 1 e s, 1954) 
et dans l'Atlantique (Furnestin, 1945; Andreu, 1950). 

Rappelons que A n dre u et Rod r i g u e z ~Rod a (1951) ont 
note, sur la cote iberique orientale, lors du declenchement de la pre
miere maturite, chez l'anchois, une taille superieure a cell.e que nous 
avons pu etablir au cours de nos recherches. 

Le maquereau a fait preuve d'une activite sexuelle maxima en jan
vier, alors que decembre avait marque la pha.se de prematuration. Sur le 
cours ulterieur de l'evolution sexuelle, il n'a pas ete possible de tirer des 
conclusions, faute d'un materiel suffisant. Selon les recherches comple
mentaires, elle avait deja pris fin dans la seconde moitie d'avril. S y r
s ki (1876), Graeffe (1888) et Gauss-Garady (1909) pensent 
aussi que le maquereau adriatique se livre a la ponte en hiver. 

Dans la phase de prematuration, chez les individus de plus forte tail
le, on a constate un etat plus avance des gonades. Signalons que, sur la 
cote iberique orientale, les maquereaux plus grands accusaient :un accrois-
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sement plus precoce du poids des gonades (A n dre u et Rod r i g u e z -
Rod a, 1953) . 

Des observations faites durant la periode d'activite gćnitale maxima 
de ce pJisson il ressort que ce scombride atteint la premiere maturitć 
sexuelle vers la fin de sa premiere annće d'existence. Les exemplaires les 
plus petits ,ayant manifeste les symptomes d'une activitć sexuelle inten
sive mesuraient respectivement 157 (male) et 158 mm (femelle). Li" s
s ne r (1939) a, chez le maquereau du nord de l' Adriati,que (Hrvatsko 
Primorje), trouve que, pour une part au moins, celui~ci parvient a la ma
turite sa premiere annće accomplie. 

Les memes observations ont autorisć a conclure que, au voisinage 
de l'ilot de Palagruž, se trouve une frayere de maquereau. La profondeur 
a laquelle, a cet endroit, ont ćtć effectuees les peches etait legerement 
superieure a 100 m. La temperature, un peu au-dessus du fond, s'elevait 
a un peu plus de 14° C. La salinite dćpassait 38,50 %o . Nous devons men
tionner, que, jusqu'a present, on n'avait repćrć , en Adriatique, qu'une 
seule aire de ponte :du maquereau, sur Hrvatsko Primorje (L i s s n e r 
1939, d'apres la rćcolte d'oeufs dans le plancton par Gr a e f f e et 
Ga~ s s - Gara d y) . 

Chez le maquereau male, nous avons observć des stades de maturitć 
plus avancćs que chez la femelle, Nous pouvons ajouter ici que les ma.les 
de la cote iberique orientale atteignent plus tot le maximum de poids des 
gonades (A n dre u et Rod r i g u e z - Rod a, 1953) . 
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RESUME 

Des differences loca.les ont ete observees dans la tame de la sardine 
et de l'anchois, ainsi qu'une certaine relation entre la longueur de ees 
especes et la profondeur. Une certaine relation envers la profondeur a 
ete constatee aussi pour le maquereau. 

Chez l'anchois et le maquereau, on a etabli une repartition equilibree 
des sexes, a l'inverse de ce qu',on a trouve pour la sardine, celle-ci accu • 
sant une certaine predominance d.es ma.les . 

En se basant sur la taille <les oeufs intraovariens de la sardine, on a 
conclu a une certaine simultaneite de developpement dans la derniere 
phase de la maturation sexuelle, ainsi qu'a l'expulsion des produits 
sexuels a un moment determine du jour. 

Quelques constatations ont ete fa.ites relatives a la inaturation 
sexuelle et a 1'1a.pparition de la puberte chez l'anchois. 

Ont ete notees certaines observati1ons au sujet de la periode de ponte, 
de la maturation sexuelle par rapport a la taille et au sexe, ainsi que sur 
le declenchement de la premiere maturite sexuelle chez le maquer.e.au. 

On a conclu a l'existence d'une aire de ponte du maquereau dans la 
region de Palagruž. Note a ete prise des co11dibons hydrologiques y 
regnant. 
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Tabl. I. - Donnees fondamentales sur les captures. t-=> 
~ 

Obscrvations meteorologiques Donnies hydrologiques Profon· Nombre d'infoidu1 
N d. R e g i o n Date Heure deur Sardine Anchois Maql!-Vcnt Mer Baromifr1 Tempt Temperature Saliniti en m mu 

1 Canal de Split 25 . XL 1954. 1500-1630 E 2 E 1 1021 03 -- -- (55) 32 
·2 Can al de Split 27. XL 1954. 1020-1130 -- -- 06 -- (57) 39 12 
3 Canal de Split 27. XI. 1954. 1220-1400 -- -- 06 -- -- (63) 114 22 

1· Canal de Hvar (partie ouest) 2. XII. 1954. 1100-1300 E 1 E 1 1026 03 - - -- (84) 6 
5 Canal de la Neretva· 3. XII. 1954. 0900-1030 NNE 2 NNE 2 1032 01 -- (35) 68 52 
6 Ile de Hvar, cote sud-ouest 3. XII. 1954. 1800-2000 NNE 1-2 NNE 1 1035 00 -- -- (83) 13 4 
7 Canal de Hvar (partie ouest) 4. XII. 1954. 0630-0900 N 1 N 1 1033 00 -- -- (80) 16 
8 Canal de Hvar (partie est) 15. XII. 1954. 1620-1740 o o 1020 01 14,6 38,28 72 -- - 2 
9 Canal de la Neretva 16. XII. 1954. 0800-0940 SE 1 SE 1 1018 00 14,4 38,28 20 44 33 

10 Canal de la Neretva 16. XII. 1954. 1125-1325 NE 2 ENE 1 1021 00 15,2 38,37 30 100 13 
1I Iles P akleni 17. XII . 1954. 0800-0900 E 2 E 2 1020 00 15,4 38,37 73 13 - 5 

12 Iles Pakleni 17. XII. 1954. 1030-1300 N 2-3 N 2 1024 00 15,2 38,48 73 24 

13 W. de l'ile de Hvar 20. XII. 1954. 1330-1520 NW l NW 1 1025 00 15,0 38,37 77 18 
14 W. de l'ile de Hvar 20. XII. 1954. 1625-1750 N 1 N 1 1024 00 -- -- (80) 107 - 28 

15* Il6t de P alagruž 21. XII. 1954. 0855-1008 NW 2 NW 2 1015 01 14,0 38,80 110 13 12 35 

16* Il6t de Palagruž 21. XII. 1954. ----- -- -- -- - 104 
1q E. de l'ile de Vis 22. XII. 1954. 0827-0910 S 1 S 1 1003 03 14,8 38,53 77 5 

18 Canal de Lastovo (partie ouest) 22. XII. 1954. 1600-1700 sw 1 sw 1 999 03 15,0 38 ,53 110 72 

19* Il6t de Palagr už 5. I. 1955. 0640-0840 SE 3 SE 3 1018 03 14,2 38,75 110 - - 11 15 

?O* Il6t de Palagruž 5. I. 1955. 1000-1200 SE 2 SE 2 1017 03 -- -- -- 13 

.21 Canal· de H var (partie ouest) 20 . I. 1955. 0530-0730 ----- -- -- (83) -- 14 1 

22 Canal de H var (partie ouest) 20. I. 1955. 1200-1300 --- -- - -- -- (85) -- - 6 
"23* Il6t de Palagruž 30. I. 1955. o o 1019 02 -- 33 - 81 

24 S . de l'ile de Vis 5 II. 1955. 1200-1335 ssw 2 ssw 2 1005 02 14,6 38,40 120 -- 2 

25 W. de l'ile de Drvenik 8. II. 1955. 0846-1046 NNE 1 NNE 1 1015 03 13,8 38,55 120 -- - 9 

2(:: w. de l'ile de Drvenik 8. II . 1955. 1152-1352 NE 1 NE 1 1016 02 13,8 38,55 120 2 6 6 2t 
27 W. de l 'ile de Drvenik 8. II. 1955. 1544-1714 NE 1 NE 1 1016 02 -- - (120) 14 - 9 9 -28 Canal de Split 9. II. 1955. 1255-1415 ENE 1 ENE 1 1002 02 14,1 38,24 46 3 - -- :-"· 



29 Canal de Mljet 13. II. 1955. 1020-1155 SSE 2 • SSE 2 1008 02 13,2 38,40 
30 Canal de Mljet 13. II. 1955. 1300-1430 ssw 1 ssw 1 1007 03 
31 Canal de Mljet 15. II. 1955. 1400-1530 NW 1 o 1018 00 14,8 38,44 
32 Canal de Koločep 17. II. 1955. 1020-1150 SE 5-6 SE 4 997 03-05 14,9 38,39 
33*~' Canal de Split 23 . II.1955 . 
34** 7'· Canal de Hvar (partie ouest) 28. II. 1955 . 
35 
36 
37 

Canal de Koločep 13. III. 1955. 

1015-1405 SE 4 SE 3 1013 03 
0740-1525 SE 3-4 SE 3 1007 03 
0515-0705 NNE 2-3 NNE 2 1016 00 

" Toutes les captures dans la region de P alagruž ont ete effectuees au meme endroit. 
-x-,, Deux captures successives. 

* " ':' Trois captures successives. 

14,0 38,24 

82 
(82) 
82 
61 
46 

(85) 
(57) 

6 16 1 
22 3 --
8 3 1 

108 
40 19 
21 - 1 

5 
15 5 
6 12 

.,, 
z o 
.... ,., 

~ 
C)l 
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Tabl. II. - Repartition des s·ardines suivant la taille et le sexe. 

Taille en cm Sexe 
No. Total 

9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 ? a' ~ 

1 10 19 2 1 32 26 6 
2 3 18 15 3 39 25 14 
3 1 37 31 11 9 11 7 7 114 61 53 
4 2 2 2 G 3 3 
5 2 21 38 7 68 41 27 
6 1 1 . 6 4 1 13 3 10 
7 1 6 6 2 1 16 11 5 
9 27 16 1 44 30 14 

10 13 68 10 3 2 3 1 10(1 
11 3 6 4 13 6 7 
12 3 5 13 2 1 24 8 16 
13 6 5 7 18 9 9 
14 2 22 49 29 5 107 50 57 
15 1 3 5 3 1 13 1 12 
17 1 4 5 1 4 
18 2 8 24 31 6 1 72 34 3~ 
23 33 33 14 19 
26 2 2 1 1 
27 7 6 1 14 1 13 
28 2 1 3 3 
29 6 6 5 1 

30 3 8 10 1 22 10 lZ 
31 6 2 8 4 4 
32 10 12 32 33 15 6 108 94 14 
33 12 21 5 2 40 32 8 

34 1 5 13 1 1 21 13 8 

35 1 1 3 5 5 
36 1 4 7 2 1 15 12 3 
37 3 1 1 1 6 5 1 

To ta 1 967 508 359 



No. 13. 27 

Tabl. III. - Repartition des sardi,nes suivant le stade de maturite sexuelle. 

Males Femelles 
Stade de maturite Stade de maturite 

No. Total Total 
I II III IV V VI I II III IV V VI VII 

1 19 7 26 1 4 1 6 
2 20 4 1 25 14 14 
3 30 6 4 8 13 61 37 3 6 3 4 53 

4 3 3 3 3 
5 41 41 27 27 
6 1 2 3 7 3 10 
7 2 9 11 1 4 5 
9 30 30 11 3 14 

11 3 3 6 2 5 7 
12 2 5 1 8 6 3 7 16 
13 4 5 9 3 1 5 9 
14 24 25 1 50 29 10 18 57 
15 l 1 1 11 12 

17 1 1 3 ,i 4 
18 19 12 3 34 29 8 1 38 
26 1 1 1 1 
27 1 1 13 13 

28 3 3 
29 - 4 1 5 1 1 

30 7 3 10 12 12 

31 4 4 4 4 

32 4 1 63 26 94 1 7 1 5 14 
30 2 26 4 32 3 5 8 

34 3 10 13 7 1 8 

35 5 5 
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Tabl. IV. - Valeurs moyennes et extremes tlu diametre des oeufs intraovariens 
de la sardine. 

Diametre des oeufs en· mm 
No. Min. Max. Moyen Moyen global 

1 0,814 0,956 0,887 

0,621 0,759 0,690 
3 0,579 0,703 0,647 0,673 

0,557 0,767 0,656 
0,647 0,810 0,707 

0,647 0,789 0,724 
0,677 0,844 0,737 
0,639 0,819 0,750 

12 0,643 0,814 0,733 0,737 
0,639 0,849 0,729 
0,669 0,857 0,767 
0,660 0,776 0,716 

0,741 0,900 0,831 
0,810 0,951 0,874 

13 0,789 0,943 0,870 0,844 
0,681 0,879 0,806 
0,776 0,930 0,849 

0,827 1,015 0,917 
0,857 1,101 0,999 
0,754 1,007 0,896 
0,849 1,007 0,934 
0,797 0,977 0,900 
0,827 0,973 0,887 
0,836 1,020 0,917 

14 0,870 1,076 0,986 0,913 
0,840 1,029 0,926 
0,857 0,990 0,943 
0,823 1,007 0,909 
0,836 1,007 0,913 
0,793 1,011 0,921 
0,810 1,007 0,917 
0,754 0,921 0,844 

18 0,754 0,964 0,879 

0,656 0,814 0,746 
0,621 0,814 0,716 

32 0,643 0,814 0,733 0,741 
0,686 0,797 0,741 
0,711 0,836 0,767 

0,707 0,857 0,776 
0,784 0,994 0,857 

33 ~' 0,759 0,917 0,831 0,784 
0,707 0,857 0,771 0,810 ·"·* 
0,609 0,746 0,681 

* Deux captures successives. 
*«· Moyenne, exception faite pour l'exemplaire porteur d'oeufs ex tremement petits. 
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Tabl. V. - Valeurs moyeunes et extremes du diametre des oeufs intraovariens 
de la sairdine en fonction de l'heure de la peche. 

Diametre Nombre Coucher Fin du 
No. Date Heure des oeufs d'indi- ·au crepu- Temps 

en mm vidus soleil scule 

32 17. II. 1955. 1105 0,741 5 1721 1856 03-05 
12 17. XII. 1954. 1145 0,737 7 1622 1806 00 
33 23. II. 1955. 1210 0,784 5 1735 1910 03 

3 ·27. XI. 1954. 1310 0,673 4 1622 1803 06 
13 20. XII. 1954. 1425 0,844 5 1622 1805 00 

1 25, XI. 1954. 1545 0,887 1 1623 1804 03 
18 22. XII. 1954. 1630 0,879 1 1626 1810 03 
14 20. XII. 1954. 1707 0,913 15 1622 1805 00 

Tabl. VI. - Valeurs moyennes et extremes du diametre des oeufs intraovariens 
de la sardine dans une capture a la senne cotiere du 29. XII. 1954* (Canal 

de Drvenik). 

Oiametre des oeu[s en mm 

Min. Max. Moyen Moyen global 

0,750 0,964 0,857 
0,767 0,969 0,853 
0,793 0,921 0,853 
0,776 0,943 0,857 
0,750 0,909 0,831 
0,771 0,960 0,866 0,844 
0,750 0,909 0,814 
0,733 0,986 0,866 
0,750 0,969 0,861 
0,759 0,951 0,836 
0,733 0,900 0,806 

* Au dire des pecheurs, le poisson a ete pris a 14 h. L'etat du temps a ete indi
que par 01. 
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Tabl. VII. - Repartition des anchois suivant la taille et le sexe. 

Taille en cm Sexe 
N o. - Total 

8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 ? o S! 

2 1 4 2 2 3 12 10 2 

3 2 4 8 1 2 1 3 1 22 12 10 
5 4 18 18 8 4 52 28 24 
6 2 2 4 2 2 
9 1 17 10 4 1 33 . 17 16 

10 4 6 1 1 1 13 4 9 
15 1 3 5 1 2 12* 8 3 
19 11 11 4 7 
21 - , 8 6 14 4 10 
26 4 2 6 3 3 
29 8 5 2 1 16 9 7 
30 1 2 3 2 1 
31 3 3 1 2 

33 2 8 3 3 2 1 19 10 9 
36 4 1 5 3 2 
37 6 6 12 7 5 

Total 237 124 112 

" Chiffre comprenant un hermaphrodite. 
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Tabl. VIII. - Repartition des maquereaux suivant la taille et le sexe. 

Taille en cm Sexe 
No. Total 

14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25 26 o si 

8 1 1 2 1 1 
11 1 4 5 5 
14 13 7 4 1 3 28 11 17 
15 6 7 12 G 2 2 35 19 16 
16 '-' 1 9 19 28 28 12 5 2 104 58 46 
19 1 3 2 4 2 2 1 15 12 3 
20 1 4 1 2 3 2 13 6 7 
21 1 1 1 
22 5 1 6 3 3 
23* 3 22 24 14 9 3 G 81 43 38 
24 1 1 2 2 
25 1 2 1 3 1 1 9 1 8 
26 2 2 2 6 5 1 
27 1 2 4 1 1 9 4 5 
29 1 
31 1 1 1 
34 1 1 1 

Total 319 165 154 
* Echantillons examines a l'etat frais . 

Tabl. IX. - Repartition des maquereaux suival.1\t le stade de maturite sexuelle. 

Ma.les Femelles 
Stade de maturite Stade de maturite 

No. Total Total 
I II III IV V VI I II III IV V VI VII 

8 1 l 1 1 
11 2 3 5 
14 1 1 5 4 11 1 5 11 17 
15 1 1 1 8 8 19 4 6 5 1 16 
16 4 5 11 22 12 4 58 6 14 11 11 4 46 
19 1 11 12 2 1 3 
20 2 4 6 5 2 7 
21 1 i 
22 2 1 3 1 2 3 
23 1 5 22 15 43 1 2 14 10 11 38 
24 2 2 
25 1 1 1 3 3 1 8 

26 1 3 1 5 1 1 
- 27 1 2 1 4 5 5 

29 l 1 
·31 1 1 
34 1 1 



32 No. 13. 

Tabl. .X. - Repartition des maquereaux suivant le stade de maturi te, en 
fonction de la taille, dans l'echantillon no. 16 (Ilot de Palagruž, 21. XII. 1954.). 

Stade Taille en cm 
de ---- Total 

maturite 14 15 16 17 18 19 20 21 

I 1 4 2 1 2 10 
II 4 6 5 4 19 

III 6 7 7 2 22 
IV 1 4 11 10 5 1 1 33 
V 1 4 5 4 1 15 

VI 1 4 5 

Total 1 9 19 28 28 12 5 2 104 
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NEKA OPAžANJA NA SRDELI, BRGLJUNU I SKUšI IZ LOVINA 
VUčE U JADRANU 

Radosna M u ž i n i ć 
Institut za oceanografiju i ribarstvo, Spiit 

Kratak sadržaj 

U sezoni lova vučom 1954-1955 izvršila su se u Jadranu neka opa
žanja na srdeli, hrgljunu i skuši iz lovina brocfova Instituta za oceano
grafiju i ribarstvo u Splitu »Bios« i »Predvodnik«. Ta su opažanja obu
hvatila sastav lovina s obzirom na dužinu, odnos spolova u njima i sta
nje gonada. Ona su se .dopunila podacima nekih drugih istraživanja, izvr
šenih na komercijalnim lavinama u toku sezone lova promatranih vrsta 
i izvan nje. 

U toku toga rada moglo se zapaziti ovo: 

1. - Amplitmta variranja totalne dužine kod svih primjeraka pro
matranih vrsta bila je znatna. U pojedinim lavinama ona je, naprotiv, 
bila relativno malena. 

2. - Srdela i brgljun pokazali su, i pored različitog fiziologijsk,og sta
nja, međusobno slične lokalne razlike u dužini. U blizini obale kopna za;
pazila se uglavnom manja riba nego dalje od nje. Konstatirane lokalne 
razlike ukazuju na favjestan odnos između veličine ribe i dubine. Velika 
riba zabilježila se isključivo na dubini od preko 70 m. Lokalne razlike, 
ustanovljene kod srdele, slične su, prema tome, onima u sezoni lova (S. 
Muž ini ć, 1936; R. Mu ž i ni ć, 1954), iako su, čini se, nešto izrazi
t ,ije nego u sezoni lova, ka,da ih ublažuje kretanje adultne srdele s otv~
renog mora prema obali kopna, što ga je pokazalo markiranje i analiza 
sastava lovina (R. Muž ini ć, 1954). 

Sama pak skuša bila je ustanovljena jedino na dubini od preko 70 m. 

Konstatacija o odnosu promatrani~ vrsta prema dubini mogla bi biti 
od interesa za ribarsku praksu. 
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3. U odnosu spolova manifestirala se izvjesna razlika između 
srdele, s jedne strane, te brgljuna i skuše s druge. Dok se kod srdele za
bilježila 58,6% mužjaka i 41,4% ženki, dotle su brgljun i skuša poka
zali ujednačen odnos spolova. Kod ranijih izučavanja srdele iz lovina 
vuče moglo se ustanoviti nešto više mužjaka (R. Muž ini ć, 1954). 

4. - Najnaprednije stanje gonada pokazala je srdela u decembru, 
i to pretežno u njegovoj drugoj polovini, što se podudara s ranijim opa
žanjima (R. Muž ini ć, 1954). Ov:dje se svakako osjetio nedostatak 
materijala u januaru. Lovine, koje ukazuju na maksimalnu spolnu a:ktiv
nost, dobile su se u zapadnom dijelu Hvarskog kanala i zapadno od otoka 
Hvara, t. j. u području, koje je Gamu 1 i n (1954), ma osnovu svojih 
planktologijskih istraživanja, uklopio u mrijestilište srdele. 

5. - Podaci o veličini intraovarijalnih jaja srdele mogli bi ukazi
vati na izvjesnu simultanost razvoja u posljednjoj fazi sazrijevanja i na 
činjenicu, da ovaj klupeid izbacuje svoje spolne produkte u određeno 

doba dana. čini se, da se taj proces vršio u drugoj polovini decembra 
negdje potkraj večernjega sumraka ili možda nakon njega. Tako se mo
glo potvrditi zaključivanje, što su ga izveli Ga.mu 1 i n i H ure (1954), 
n2, osnovu nastupanja pojedinih embrionalnih stadija srdele, prema ko
jemu je izbacivanje njezinih spolnih produkata vezano na određeno doba 
dana. 

6. - Spolna evolucija brgljuna započela. je već u januaru, a za neke 
;primjerke čak i u decembru. Dok je u p::ičetku ona bila vrlo spora, dotle 
se kasnije ub:rzala. U fazi prematuracije stanje gonada kod veće ribe bilo 
je naprednije, iako i najmanji primjerci iz prethodne sezone mriješćenja 
sazrijevaju u toku perioda razmnožavanja. Najmanji primjerci sa simpto
mima intenzivne spolne aktivnosti bili su dugi 103 (mužjak) i 109 mm 
(ženka). Konstatacija o minimalnoj dužini kod nastupanja prve spolne 
zrelosti mogla bi biti od interesa za racionalno upravljanje lovom 
brgljuna. 

Ranije sazrijevanje većih primjeraka. brgljuna ustanovilo se i u dru
gim područjima rasprostranjenja ove ribe u Mediteranu (F a g e, 1911; 
A n dre u i Rod r 1 g u e z - Rod a, 1951; Bas i Mo r a 1 e s, 1954) i 
u Atlantiku (F urne sti n, 1945; A n dre u, 1950). 

7. - Makf"imum spolne aktivnosti manifestirao se kod skuše u ja.
nuaru, dok je decembar označivao fazu prematuracije. O :d.aljnom toku 
spolne aktivnosti nije se moglo zaključivati zbog nedostatka materijala. 
Ona. je svakalr.o bila završena u drugoj polovini aprila. U to vrijeme ova
riji nekih ženki pokazivali su degenerativne promjene. 
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Prema ranijim opažanjima (S y r s ki, 1876; Gr a e f f e, 1888; 
Ga u s s - Gara d y, 1909), jadranska skuša se mrijesti zimi. 

8. - U fazi prematuracije veći primjerci skuše odlikovali su se na
prednijim stanjem gonada nego manji. To je u skladu s opažanjem na 
istočnoj iberskoj oba,li, prema kojemu veće skuše pokazuju raniji porast 
težine gonada (A n dre u_ i R o .dri g u e z - Rod a, 1953). 

9. - Prema opažanjima u doba maksimalne spolne aktivnosti, sku
ša dostiže prvu spolnu zrelost na završetku prve godine života. Najmanji 
primjerci sa simptomima intenzivne spolne aktivnosti bili su dugi 157 
(mužjak) i 158 mm (ženka). Konstatacija o minimalnoj dužini kod na
stupanja prve spolne zrelosti mogla bi biti od interesa za racionalno 
upravljanje lovom ove riblje vrste. 

Li s s ne r (1939) je za skušu Hrvatskog Primorja smatrao, da ona 
dostiže, bar jednim dijelom, prvu spolnu zrelost nakon završetka prve 
g,otdine života. 

10. - U području otočića Palagruža nalazi se mrijestilište skuše. 
Dubina, na kojoj su se izvršile naše lovine u tom području, nešto je pre
lazila 100 m. Temperatura malo iznad dna iznosila je u januaru nešto 
iznad 14° C. Salinitet je premašivao vrijednost od 38,50 %o. Ranije je bilo 
poznato samo mrijestilište ove ribe u Hrvatskom Primorju, i to u Ri
ječkom zaljevu, Kvarneru i sjevernom dijelu Kvarnerića (Lis s ne r 
1939, na, osnovu nalaza jaja u planktonu cd strane Gr a e f f e-a i 
Ga u s s - G a r a d y-a). 

11. - Mužjaci skuše odlikovali su se naprednijim stanjem gonada 
nego ženke. To se slaže s opažanjem na skuši istočne iberske obale, pre
ma kojemu mužjaci pokazuju raniji maksimum težine gonada (A n
d reu i Rod r i g u e z - Rod a, 1953). 



Tiskanje zav ršeno 10. II. 1956. 

T,sak Novinsko-izdavačko poduzeće »Slobodna Dalmacija« - Split 




